
Viens et vois Jésus...    

DIMANCHE DE PÂQUES    

Le tombeau vide   

Jean 20, 1-18 

 
 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à apprendre au sujet de l’histoire du 
tombeau vide.   

(2) Amener les enfants à comprendre que Jésus est ressuscité des 
morts pour nous sauver. 

(3) Amener les enfants à se réjouir que Jésus soit ressuscité et à 
vouloir le servir en parlant de lui à ceux qui les entourent. 

 

 

 

 



 

NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 

Les évangiles ne sont pas comme des romans. Les auteurs des évangiles ne 
décrivent pas en détail les personnages de leurs récits et ils ne racontent pas 
les événements de la vie de Jésus selon l’ordre dans lequel ils se sont déroulés.  
Ils ne donnent pas non plus un rapport complet de tous les événements dans la 
vie de Jésus, de sa naissance à son ascension. Ils mettent l’accent sur les 
événements importants de la vie de Jésus, ceux qui nous permettent de 
comprendre qui il est et ce qu’il a fait pour nous. Leur but est de nous amener 
à croire que Jésus est le Christ, le Fils unique de Dieu, afin que nous puissions 
avoir la vie en son nom (Jean 20, 31). 

  

Il n’est pas étonnant que nous ayons de la difficulté à saisir l’ordre dans lequel 
les événements se sont produits le matin de Pâques en lisant le récit des 
quatre évangiles. Chacun des auteurs a choisi de raconter certains éléments 
seulement de ce qui s’est passé le matin de Pâques. Jean a donné le récit le 
plus détaillé de ce matin de Pâques et des apparitions de Jésus après sa 
résurrection.  

  

Quelqu’un a même dit que Marie Madeleine a joué parmi les femmes un rôle 
similaire à celui que Pierre avait joué parmi les hommes. Dans l’Évangile de 
Jean, elle semble être la première femme à se retrouver devant le tombeau 
vide. Elle est la seule femme dont les paroles et les actions sont décrites par 
les auteurs des évangiles. Elle a découvert que la pierre qui obstruait le 
tombeau avait été roulée et elle a rapporté à Pierre ce qu’elle avait vu.  



  

Pierre et le disciple bien-aimé de Jésus (Jean, selon ce qu’on peut en déduire 
en lisant Jean 13, 23; 19, 26) se sont rendus immédiatement au tombeau. Les 
gens étaient confus, ils ne saisissaient pas complètement la signification du 
tombeau vide, mais ils étaient tout de même fébriles. 

  

Lorsque Jean est arrivé devant le tombeau vide, il a jeté un coup d’œil à 
l’intérieur, mais il n’y est pas entré. Il a attendu l’arrivée de Pierre. Puis, les 
deux disciples sont alors entrés et ont constaté que Jésus était vivant (20, 8).   
Mais, l’auteur de l’Évangile a précisé qu’ils n’avaient pas encore compris 
pourquoi selon les Écritures (l’Ancien Testament) Jésus devait ressusciter des 
morts. Qu’est-ce qui les a amenés à croire que Jésus était ressuscité ? Les 
bandes qui étaient par terre, et le linge qui avait été placé sur la tête de 
Jésus non pas avec les bandes, mais plié dans un lieu à part (vv 4-6). 

  

La façon dont les bandes et le linge avaient été placés indiquait que le corps 
de Jésus n’avait pas été volé, comme l’avait craint Marie Madeleine (v 2), et 
comme l’avaient déclaré les souverains sacrificateurs (Matthieu 28, 11-15). 
Des pilleurs de tombes n’auraient pas pris le temps d’enlever et de plier 
soigneusement les bandes et le linge. Pour Jean, il s’agissait d’une preuve 
irréfutable que Jésus était ressuscité des morts.  

  

Après que Pierre et Jean furent partis, Marie est demeurée près du tombeau 
vide et pleurait. Regardant à l’intérieur, elle a vu deux anges qui lui ont 
demandé pourquoi elle pleurait. Elle a répondu et s’est retournée pour voir 
Jésus, mais elle ne l’a pas reconnu (tout comme les disciples d’Emmaüs, Luc 24, 
16) alors même qu’il lui demandait qui elle cherchait. Mais lorsque Jésus a 
prononcé son nom, elle l’a reconnu et lui a dit : « Rabbouni ! c'est-à-dire, 
Maître ! »  

  



Jésus a dit à Marie de ne pas le retenir. L’ancienne relation avec les disciples 
était terminée. Après l’ascension de Jésus, une nouvelle relation sera établie. 
C’est par la foi qu’ils le verront, et non pas avec les yeux. Puis, il attirera 
tous les peuples vers lui (12, 32). Pendant ce temps, Marie devait dire à tous 
ses « frères » (ses disciples) qu’il retournait vers le Père, vers Dieu (20, 17). 
Elle était devenue la messagère d’une nouvelle ère.       

  

   

RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   

Un homme appelé Barabbas était sur le point d'être mis à mort pour toutes les 
mauvaises choses qu'il avait faites. Mais, Jésus, qui n'avait rien fait de mal, a 
pris la place de Barabbas. Pourquoi a-t-il pris la place de Barabbas ?  

Le dimanche matin après la mort de Jésus, ses amis sont venus voir son 
tombeau. Mais l'énorme pierre qui gardait l'entrée était ouverte ! Le corps de 
Jésus avait disparu ! Que s'est-il passé ? C’est ce que l'histoire merveilleuse 
de Pâques nous raconte. Pourquoi Jésus est-il mort ? Pourquoi son tombeau 
était-il vide ? 

Après le sabbat, Marie Madeleine et l'autre Marie sont venues au tombeau de 
Jésus. Soudainement, il y a eu un grand tremblement de terre ; l'ange du 
Seigneur est descendu du ciel, a roulé la pierre et s'est assis dessus. Il était 
un comme un éclair et son vêtement était blanc comme neige. Les gardes 
étaient bouleversés, et sont devenus comme morts. Alors l'ange a dit aux 
femmes : « Soyez sans crainte ! Je sais que vous cherchez Jésus le crucifié. 
Il n'est pas ici, car il est ressuscité, comme il l'avait dit. Venez voir l'endroit 
où il reposait. Puis, vite, allez dire à ses disciples : "Il est ressuscité d'entre 



les morts ; il vous précède en Galilée : là, vous le verrez !" Voilà ce que 
j'avais à vous dire. » 
 
Les femmes ont quitté le tombeau, tremblantes et joyeuses, et elles ont couru 
vers les disciples pour leur annoncer la bonne nouvelle. Et voici que Jésus vient 
à leur rencontre et leur dit : « Je vous salue. » 
 
Elles se sont approchées et se sont prosternées devant lui. Alors Jésus leur a 
dit : « Soyez sans crainte, allez annoncer à mes frères qu'ils doivent se 
rendre en Galilée : c'est là qu'ils me verront. »  
 

  

  VERSET BIBLIQUE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++   

Mais je sais que mon Rédempteur est vivant, Et qu'il se lèvera le 
dernier sur la terre. (Job 19, 25) 

 

 

CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 



Dans le sacrement de la Sainte-Cène, nous recevons … la VIE 

  

Dans la Sainte-Cène, nous recevons :  

• Le pardon des péchés 
• La vie 
• Le Salut 

  

  

Discutez : Le mot « vie » est le mot clé de la célébration de Pâques. Grâce 
au don de sa vie, Jésus a vaincu la mort. Dans le sacrement de la Sainte-
Cène, Jésus nous donne la vie éternelle. 

 

  COLORIAGE/JEU/BRICOLAGE:  

  

  

  

 Viens et vois Jésus...    

DEUXIÈME DIMANCHE DE PÂQUES      



Jésus et la pêche miraculeuse   

Jean 21, 1-17   

   

 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à apprendre au sujet de l’histoire de Jésus et de la 
pêche miraculeuse.  

(2) Amener les enfants à voir Jésus comme leur Sauveur qui pardonne leurs 
péchés et prend soin d’eux.  

(3)  Amener les enfants à répondre à l’amour de Jésus en partageant la 
Bonne Nouvelle du Salut avec ceux qui les entourent. 
 
 

 

NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 

Mettez-vous à la place des disciples, particulièrement celle de Pierre, lors de 
la première Pâque.  Leur foi en Jésus avait fait défaut. La mort de Jésus 
semblait annoncer la fin d’une belle histoire et de grands espoirs.  



  

Puis est venue la nouvelle du tombeau vide. Imaginez les sentiments partagés 
qu’éprouvent les disciples. Ils retrouvent l’espoir, mais demeurent incertains. 
Ils veulent croire, mais le doute est toujours avec eux. Ils sont tout de même 
joyeux. Jésus est-il vraiment ressuscité ? Ils voulaient en être sûrs. Jésus 
lui-même voulait qu’ils soient les témoins oculaires de son triomphe sur la mort. 
C’est pour cela qu’il est apparu plusieurs fois devant eux.  

  

Le chapitre 21 est en quelque sorte un post-scriptum de l’Évangile de Jean. 
Jésus avait dit à ses disciples qu’il les verrait en Galilée (Marc 14, 28; Marc 
16, 7; Matthieu 28, 16), là où il les avait appelés pour la première fois.  

  

De retour dans leur territoire, Pierre et six autres disciples ont décidé d’aller 
pêcher. Ils devaient gagner leur vie. Mais leur retour à la pêche n’a pas été 
fructueux. Après une nuit de frustration, ils voient Jésus qui se tenait sur la 
plage. Ils ne l’ont pas reconnu tout de suite. Il a fallu le miracle de la pêche 
abondante pour qu’ils le reconnaissent. Quelle différence la présence du 
Sauveur vivant et la puissance de sa Parole a dans leur vie. Pierre ne pouvant 
se retenir saute à l’eau afin d’aller rejoindre Jésus (comparez avec Matthieu 
14, 28-29).   

  

Jésus pourvoit pour ses disciples. Il ne fait pas que bénir leurs efforts ; il 
leur donne à manger. Il les invite à venir et à s’asseoir avec lui pour manger – 
tout comme il nous invite à sa table lorsque nous célébrons le Repas du 
Seigneur.  

  

Imaginez ce que ressentaient les disciples alors qu’ils étaient assis avec le 
Seigneur ressuscité pour le déjeuner. Ils se demandaient si c’était bien lui. 
Imaginez ce que Pierre ressentait. Est-ce que Jésus allait le réprimander pour 
l’avoir renié ? Non ! Il a fait preuve de gentillesse envers lui. Il lui a demandé 



s’il l’aimait plus que les autres disciples. Entendre Jésus lui poser trois fois la 
même question a dû lui rappeler les trois fois où il avait renié Jésus. Mais 
Jésus a pardonné à Pierre et lui a donné un rôle important. Il a fait de Pierre 
le berger de son troupeau.  

  
Il y a plusieurs similarités entre cette histoire et celle que l’on peut lire dans Luc 5, 
1-11. Les deux histoires se terminent par Jésus confiant à Pierre de grandes 
responsabilités. Peut-être que Pierre se souvient être tombé à genou devant Jésus en 
lui disant : « Éloigne-toi de moi Seigneur, je suis un pécheur ». Jésus lui a 
répondu : « Ne crains rien, je ferai de toi un pêcheur d’hommes ». L’histoire 
pour aujourd’hui est comme le premier appel de Pierre. Mais cette fois-ci, 
Jésus est présent avec Pierre afin de le bénir, lui pardonner et l’envoyer pour 
le servir. 
  

 

 

RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   

Comme lors de la multiplication des pains, à l’occasion de cette pêche, Jésus 
s’est à nouveau manifesté.  
 
 
Des pêcheurs de Galilée (Simon, Jacques et Jean, tous deux fils de Zébédée) 
sont confrontés à une pêche infructueuse. Ce récit bien connu est aussi raconté 
par Luc dans son évangile au début du chapitre 5 de manière très détaillée. 

La scène a lieu au bord du lac de Tibériade. Le lieu géographique n’est pas anodin, 
car à Jérusalem se trouve le Temple, l’endroit de la Loi, des scribes et des 



savants. Pourtant, Jésus ne choisit pas cet endroit pour manifester initialement 
sa gloire et ses enseignements. Il choisit de se manifester dans le quotidien 
modeste de pêcheurs, habitués à peiner pour un maigre salaire. 

Jésus voit deux barques vides, les pêcheurs qui s’y trouvent ont vécu une pêche 
infructueuse. Ils ont la mine basse alors qu’ils lavent leurs filets. C’est alors que 
Jésus monte à bord de l’une des barques et demande à l’un des pêcheurs, Simon, 
de s’écarter afin de lui permettre de mieux enseigner à la foule qui se trouvait 
sur le rivage pour l’écouter. 

Simon lui obéit. Puis, Jésus lui donne l’ordre suivant : « Avance au large, et 
jetez vos filets pour la pêche. Simon lui répondit : Maître, nous avons peiné 
toute la nuit sans rien prendre ; mais, sur ta parole, je vais jeter les filets. Et 
l’ayant fait, ils capturèrent une telle quantité de poissons que leurs filets allaient 
se déchirer ». La confiance en cette personne qu’ils ne connaissent pas et qui 
n’était manifestement pas l’un des leurs est étonnante, tout autant que le 
résultat qui ne put que les bouleverser tant les barques menaçaient de s’enfoncer 
sous le poids de cette pêche miraculeuse. 

« À cette vue, Simon-Pierre tomba aux genoux de Jésus, en disant : Éloigne-
toi de moi, Seigneur, car je suis un homme pécheur. En effet, un grand effroi 
l’avait saisi, lui et tous ceux qui étaient avec lui, devant la quantité de poissons 
qu’ils avaient pêchés ; et de même Jacques et Jean, fils de Zébédée, les associés 
de Simon. Jésus dit à Simon : Sois sans crainte, désormais ce sont des hommes 
que tu prendras. » Alors, laissant tout, ils suivirent Jésus sans hésiter. 

Ce premier miracle a lieu au début de la prédication de Jésus. Il s’agit de la 
première rencontre avec ceux qui deviendront ses premiers disciples et apôtres.  
 

  

  VERSET BIBLIQUE:   



+++++++++++++++++++++++++++++++   

Mais je sais que mon Rédempteur est vivant, Et qu'il se lèvera le 
dernier sur la terre. Job 19, 25 

 

CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 

Dans le sacrement de la Sainte-Cène, nous recevons … le pardon des péchés 

  

Dans le sacrement de la Sainte-Cène, nous recevons : 
• Le pardon des péchés 
• La vie  
• Le salut 

  

Lorsque Jésus était en danger, Pierre a refusé d’admettre qu’il était son ami. 
Pierre était désolé d’avoir agi ainsi et Jésus lui a pardonné son geste. Dans 
l’histoire pour aujourd’hui, Jésus montre qu’il aime toujours Pierre alors qu’il 
mange avec lui et d’autres disciples. 

  

La Sainte-Cène nous assure que Jésus a pardonné nos péchés. Il nous pardonne 
nos péchés même lorsque nous n’avons pas avoué aux autres qu’il est notre ami.   

  



  COLORIAGE/JEU/BRICOLAGE:  
 

Viens et vois Jésus...    

TROISIÈME DIMANCHE DE PÂQUES     

Pierre guérit un boiteux   

Actes 3, 1 - 4, 22 

   
 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à apprendre au sujet de l’histoire de Pierre qui guérit 
un boiteux 
(2) Amener les enfants à comprendre le pouvoir du nom de Jésus. Il est le 
Sauveur vivant. Personne d’autre ne peut sauver ou guérir. 
(3) Amener les enfants à répondre à Jésus en mettant leur confiance en lui en 
tant que leur Sauveur, leur guérisseur et leur soutien.  



 
  
 
 

NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 

La puissance est le thème principal de l’histoire de l’Église primitive. La 
puissance de Dieu était à l’œuvre lorsque Jésus est ressuscité des morts. La 
puissance de Dieu s’est manifestée aux disciples lorsque le Saint-Esprit est 
descendu vers eux le jour de la Pentecôte. La puissance du Saint-Esprit œuvre 
chez les croyants à travers la Parole.  

  

Pierre et Jean sont allés au temple pour prier à l’heure du sacrifice quotidien 
(vers 15h). Ils observaient toujours les ordonnances de l’Ancien Testament 
pour l’adoration. Mais leur adoration était maintenant plus joyeuse puisque 
Jésus, le Messie promis, avait souffert, était mort et ressuscité afin 
d’accomplir les Écritures.  

  
Pierre n’avait pas d’argent à donner au boiteux. Il avait peut-être donné 
l’argent qu’il avait aux autres mendiants (voir Actes 2, 45). Mais il avait 
quelque chose de plus précieux à offrir au boiteux : la guérison de son corps. 
Les paroles de Pierre sont importantes : « Au nom de Jésus-Christ de 
Nazareth, lève-toi et marche ! » Le nom de Jésus est puissant.  
  
Lorsque Jésus accomplissait des miracles, plusieurs questionnaient son 
autorité : « Par quelle autorité fais-tu ces choses ? » (Matthieu 21, 23). 
Maintenant, ses disciples faisaient face au même défi. Ils devaient expliquer à 



la foule et aux souverains sacrificateurs par quelle autorité ils agissaient 
(Actes 4, 7). 
  
Pierre et Jean ne s’attribuaient aucun mérite pour le miracle; tout s’est 
déroulé à travers Jésus et la puissance de son nom (3, 12,16). Quelle 
merveilleuse circonstance opportune pour Pierre ! Il pouvait parler de son 
Seigneur qu’il aimait tant. Il a osé leur dire qu’ils avaient commis le pire péché 
qui soit. Ils avaient rejeté le serviteur que Dieu avait envoyé; ils avaient tué « 
le prince de la vie »; mais Dieu a ressuscité son serviteur, Jésus, et lui a 
donné la gloire. 
  
Tout cela selon ce qui était écrit dans les Écritures afin d’accomplir le plan de 
Dieu pour sauver le monde. Pierre incitait la foule à se repentir et à recevoir 
le pardon de Dieu pour leurs péchés à travers Jésus. La même puissance de 
Jésus qui avait guéri le boiteux nous guérit de notre plus grande affliction - le 
péché. 
  
À travers la prédication de Pierre, le Saint-Esprit a conduit plusieurs à la foi 
en Jésus. La puissance de Dieu, qui guérit et pardonne, transforme aussi les 
cœurs et les vies.  
  
Les chefs religieux se sont sentis menacés, car la prédication de Pierre les 
accusait. Les Sadducéens (4, 11) voulaient aussi que les disciples cessent leurs 
activités, car ils s’opposaient à l’idée de la résurrection.  
  
Notez avec quelle force Pierre confesse sa foi en Jésus (4, 8-12). Quelle 
différence la puissance du Saint-Esprit fait dans la vie d’un disciple qui avait 
renié Jésus dans la cour du grand prêtre quelques semaines auparavant ! Pierre 
a dit aux chefs religieux que seul le nom de Jésus pouvait apporter la vraie 
guérison ou le salut. Les chefs religieux étaient impressionnés par le courage 
des disciples. Comment des hommes si peu instruits pouvaient-ils s’exprimer 
avec autant de force et de persuasion. La réponse est simple : ils avaient été 
avec Jésus (v 13). 
  



Les chefs religieux étaient dépourvus devant la puissance de Dieu. Ils ont 
demandé aux disciples de cesser leur prédication à propos de Jésus. Les 
disciples ont répondu : « … nous ne pouvons pas ne pas parler de ce que nous 
avons vu et entendu » (v 20). Il en est ainsi pour tous les témoins de Jésus, 
pour tous ceux qui sont guidés par le Saint-Esprit vers la foi en Jésus, le seul 
Sauveur de l’humanité.  
    

   

RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   

Pierre guérit et témoigne au nom de Jésus 

  
Dans une leçon précédente, nous avons vu que Jésus a donné un ordre à Pierre. 
De quoi s’agissait-il ? : « nourris mes brebis ». 

  
Aujourd’hui, nous verrons comment Pierre a commencé son travail. Nous 
verrons aussi que Jésus parlait d’êtres humains, non pas de brebis. Nous 
saurons de quoi Pierre a « nourri » les gens.  
  
Dans le livre des Actes, au chapitre 3, les versets 1 à 5, nous voyons que la « 
brebis » est l’homme boiteux. Comment Pierre l’a-t-il nourri ? Par la puissance 
de guérison de Jésus. Qu’est-il arrivé par la suite ? L’homme guéri a marché 
et loué Dieu.  
  
Pierre a nourri les « brebis », c’est-à-dire les gens, en leur parlant de la 
Bonne Nouvelle de Jésus. Qu’est-il arrivé par la suite ? Plusieurs personnes 



ont cru en Jésus. Cependant, les chefs religieux qui ont entendu ce que Pierre 
et Jean disaient leur ont plutôt demandé de cesser leur prédication.  
  

Dans l’histoire pour aujourd’hui, il est question d’un homme handicapé depuis sa 
naissance qui se tenait assis à l'entrée du temple et demandait l’aumône. Pierre 
et Jean l'ont vu et lui ont donné quelque chose à quoi il ne s'attendait pas : ils 
l'ont guéri au nom de Jésus. Les dirigeants juifs étaient fâchés et ont fait 
emprisonner Pierre et Jean du jour au lendemain. Ils les ont libérés le lendemain, 
mais les ont avertis de ne plus prêcher à propos de Jésus. Pierre et Jean ont 
dit qu'ils devaient obéir à Dieu et prêcher. 

  
  
  

  

  

  VERSET BIBLIQUE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++   

Il n'y a de salut en aucun autre; car il n'y a sous le ciel 
aucun autre nom qui ait été donné parmi les hommes, par 
lequel nous devions être sauvés. (Actes 4, 12) 

  

Lorsque les chefs religieux ont demandé à Pierre par quelle puissance il 
guérissait, celui-ci a répondu qu’il le faisait au nom de Jésus. Il a ajouté que 
le salut ne se trouvait en aucun autre que Jésus.   

 



CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 

Dans le sacrement nous recevons le pardon des péchés, la vie et le salut   

      

Dans la Sainte-Cène, nous recevons : 
• Le pardon des péchés 
• La vie  
• Le salut 

  

  
La puissance de Jésus vient à nous d’une façon très spéciale à travers la 
Sainte Cène. Tout comme Pierre a utilisé la Parole de Dieu avec le boiteux, le 
pasteur durant la Sainte Cène prend le vin et le pain et prononce les paroles de 
Jésus : « Ceci est mon corps, ceci est mon sang, donné et versé pour vous ». 
Tout comme le boiteux a été guéri, nous âmes sont guéries – nous recevons le 
salut. 
   

 COLORIAGE/JEU/BRICOLAGE:  
 



Viens et vois Jésus...    

QUATRIÈME DIMANCHE DE PÂQUES        

  

Jean 10, 11-18   

   

 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à comprendre que l’image du Bon Berger 
fait référence à Jésus. 

(2) Amener les enfants à voir Jésus comme le Bon Berger dans leur 
vie, et qu’il les aime et a donné sa vie pour eux. Il veut 
prendre soin d’eux, les protéger et les ramener en toute 
sécurité vers la maison de Dieu.  

(3) Amener les enfants à répondre à l’amour de Jésus en croyant 
en lui comme leur seul Bon Berger, en écoutant sa voix, et en le 
servant afin de l’aider à rassembler son troupeau. 

 



NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 

Prenez le temps d’expliquer aux enfants ce que faisait un berger en Palestine à 
l’époque de Jésus. Les troupeaux étaient généralement composés d’une centaine 
de brebis. Le berger devait s’assurer de leur procurer de l’eau et de la 
nourriture. Il devait aussi les protéger des dangers, tels que les bêtes 
sauvages, les loups et les voleurs. Il devait aussi chercher celles qui s’étaient 
égarées. Ce travail était difficile. Le berger était exposé au froid et à la 
chaleur. Il était parfois difficile de trouver de l’eau et de la nourriture. Il 
était constamment avec son troupeau. La nuit, il les amenait dans un enclos. Le 
matin, il les appelait une à une par leur nom afin de les faire sortir de 
l’enclos. Les brebis reconnaissaient la voix de leur berger et elles ne suivaient 
que celui-ci. Certains bergers n’étaient pas propriétaires des brebis dont ils 
avaient la garde.  

L’image du berger est souvent utilisée dans la Bible. Cette image illustre non 
seulement la douceur, mais aussi le leadership fort et responsable.  

Dieu est souvent appelé le Berger de son peuple. Tel est le cas dans les 
Psaumes (Psaume 23; Psaume 28, 9; Psaume 78, 52); Il en est de même dans 
le livre d’Ésaïe (40, 11) et le livre d’Ézéchiel (34, 11-16). Les serviteurs oints 
de Dieu – les prophètes, les prêtres, les rois – devaient les bergers fidèles du 
troupeau de Dieu, bien que parfois ils agissaient de façon irresponsable et 
déloyale. Le roi David, le berger-roi, était considéré comme un modèle idéal 
de berger pour le peuple de Dieu. Mais le berger parfait n’est nul autre que le 
Fils de David, le messie promis.  

  
Jésus est le bon et véritable berger. Il est venu pour chercher et rassembler les 
brebis perdues de la maison d’Israël (Matthieu 15, 24; 18, 12; Luc 15, 4-7). Le 



peuple de Dieu désirait la venue d’un vrai berger. Jésus a dit : « Je suis le berger 
dont vous avez besoin, je suis le bon berger ».  
  
De quelle façon Jésus est-il le Bon Berger ?  

  
• Il a donné sa vie pour ses brebis. Il s’agissait de l’ultime test de loyauté 

pour un berger : donner sa vie pour ses brebis. Jésus a donné sa vie de 
son propre accord, et en obéissance à son Père (vv 17, 18) afin de 
sauver le troupeau (le peuple de Dieu) du « loup » (Satan, le péché, la 
mort, l’enfer – tout ce qui menace notre existence en tant que membres 
du peuple de Dieu). Mais Jésus fait aussi référence à sa résurrection. Il 
est le Sauveur vivant, ressuscité des morts, et qui a vaincu toutes les 
puissances qui menaçaient l’existence du troupeau. Il est avec son peuple 
pour toujours. Il ne nous abandonnera jamais. Il nous aidera toujours à 
trouver le chemin vers Dieu. 
  

• Il connait ses brebis et elles le connaissent (vv 14, 27). Le mot « 
connaître » dans ce contexte signifie une relation d’amour et de 
proximité – comme la relation entre le Père et le Fils. Chacun de nous 
est précieux aux yeux de Jésus, notre Bon Berger. Il nous demande 
d’ignorer toutes les autres voix autour de nous et de le suivre. 
  

• Il cherche toutes les brebis perdues (Luc 15, 4-7). Chercher les brebis 
perdues n’était pas une activité facultative pour le Bon Berger. Il utilise 
ses serviteurs pour le faire (les pasteurs, les docteurs de la loi, les 
croyants). La voix qu’il utilise est celle de l’Évangile.  
  

• Il rassemble toutes ses brebis en un seul troupeau. Jésus parle aussi 
des autres brebis qu’il doit rassembler (v 16). Cela fait référence aux 
Gentils – non-Juifs, ce qui nous inclut !  
  

Il n’y a qu’un seul troupeau et un seul berger (v 16). Tous les croyants en 
Jésus appartiennent au même troupeau (la sainte Église chrétienne), peu 
importe la dénomination à laquelle ils adhèrent. 
  

    



RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   
 

 Jésus, notre Bon Berger 

  
• Les brebis connaissaient la voix de leur berger. Un bon berger connaissait ses 

brebis par leur nom.  
• Le berger devait trouver l’eau et la nourriture pour ses brebis.  
• Il devait aussi protéger ses brebis des prédateurs et des voleurs. Il devait 

être avec ses brebis en tout temps, dans un enclos durant la nuit et dans les 
pâturages durant le jour.  

• Cela n’était pas toujours une occupation de tout repos. Il devait affronter les 
intempéries, la chaleur et le froid.  

• Il utilisait une houlette pour guider ses brebis, se protéger du danger et 
s’aider à grimper les collines. 

  

À l’époque de Jésus, il y avait beaucoup de bergers en Israël. Il n’est donc 
pas étonnant que Dieu ait choisi cette image pour décrire sa relation avec les 
êtres humains. En tant que Bon Berger, Dieu ne veut pas qu’une seule de ses 
brebis se perde et meure de faim et de soif dans le désert. C’est pour cette 
raison que Jésus est descendu du ciel, afin de partir à la recherche de la 
brebis perdue, la prendre sur ses épaules et la conduire vers de bons 
pâturages, c’est-à-dire vers le bonheur, la vraie vie ! Jésus est le vrai berger 
« qui donne sa vie pour ses brebis ». 

  

Comme le bon berger charge sur ses épaules la brebis qui n’a plus la force de 
marcher, le Christ nous porte tout au long de notre vie, et plus encore dans 



les moments difficiles. Il nous invite à faire de même avec nos frères et 
sœurs. Nous sommes tous appelés à aider ceux qui souffrent. Cela nous 
demande d’être attentifs aux autres. Nous devons nous aussi être de bons 
bergers les uns pour les autres.  

 

  VERSET BIBLIQUE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++   

Je suis le bon berger. Je connais mes brebis, et elles me 
connaissent. (Jean 10, 14) 

  
Nous savons bien ce que Dieu veut dire lorsqu’il dit je suis le Bon Berger. Mais 
que veut dire le mot « connaître » dans ce contexte ? Lorsque Jésus dit qu’il 
nous connait, cela signifie qu’il sait tout de nous, même nos pensées les plus 
profondes. Il sait tout ! Même ce que nous gardons caché de ceux qui nous 
entourent, même les choses que nous ne savons pas de nous-mêmes. Lorsque 
Jésus dit nous connaître, il ne s’agit pas d’une connaissance mondaine.  
  
Dans la deuxième partie de la phrase, nous lisons que Jésus nous permet aussi 
de la connaître. Il est venu sur la Terre afin que les gens puissent le 
connaître. Il a dit aux gens qu’il était comme un berger afin qu’ils sachent 
comment il était. Jésus a envoyé le Saint-Esprit afin que lorsque nous lisons à 
propos de lui ou entendons parler de lui, nous puissions croire qu’il est notre 
Bon Berger.    

 



CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 

Le Saint-Esprit m’a appelé… éclairé de ses dons…  

JE CROIS QUE JE NE PUIS, par ma raison et mes propres 
forces, croire en Jésus-Christ, mon Seigneur, ni aller à lui. 
MAIS c'est le Saint-Esprit qui m'a appelé par l'Évangile, éclairé 
de ses dons, sanctifié et maintenu dans la vraie foi… 

  

  

Les brebis sont par nature des créatures vulnérables. Elles apprennent à 
connaître et à faire confiance à leur berger parce que celui-ci s’occupe d’elles 
et les nourrit. Nous connaissons Jésus, notre Bon Berger, parce que le Saint-
Esprit nous amène vers lui (et son troupeau, l’Église) et qu’il nous enseigne à 
travers la Bible que Jésus est notre Sauveur.  

  

 

  COLORIAGE/JEU/BRICOLAGE:  
 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Viens et vois Jésus... 

   CINQUIÈME DIMANCHE DE PÂQUES      

Philippe et l’Éthiopien   

Actes 8, 26-40   

  



 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à apprendre au sujet de l’histoire de 
Philippe et l’Éthiopien. 

(2) Amener les enfants à voir Jésus comme le Sauveur de tous les 
êtres humains, peu importe leurs origines. 

(3) Amener les enfants à partager la Bonne Nouvelle du Salut à 
tous ceux qui les entourent, peu importe leurs origines, en 
contribuant au travail missionnaire de l’Église de toutes les 
façons qu’ils ont à leur disposition.  
 
 

NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 

Jésus a dit à ses disciples : « Mais vous recevrez une puissance, le Saint- 
Esprit survenant sur vous, et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans toute 
la Judée, dans la Samarie, et jusqu'aux extrémités de la Terre. » (Actes 8, 
1). Le Saint-Esprit est venu sur les disciples à la Pentecôte. Il les a aidés à 
témoigner avec puissance à la multitude de gens qui se trouvaient à Jérusalem, 
et la première assemblée chrétienne a été créée à cet endroit. C’est 
seulement après la persécution que les chrétiens, après la mort d’Étienne 
(Actes 8, 4), se sont dispersés et ont commencé à témoigner en dehors de 
Jérusalem. Ceux qui s’étaient dispersés ont commencé à prêcher la Parole de 
Dieu là où allaient (Actes 8, 4). 



  
L’un de ces prédicateurs se nommait Philippe – pas l’apôtre, mais l’un des sept 
diacres choisis pour aider les apôtres (Actes 6, 1-5). En Samarie, Philippe 
proclamait le Christ (Actes 8, 5), chassait les démons, et guérissait les 
malades. Il était l’un des premiers missionnaires.  
  
Philippe avait prêché devant de larges foules. Puis, l’ange du Seigneur l’a 
appelé à se rendre à une centaine de kilomètres plus loin, dans un endroit 
désertique, car Dieu voulait qu’il y rencontre un homme. Cet homme venait de 
l’Éthiopie, dans le nord-est de l’Afrique (au sud de l’Égypte). Il était un 
serviteur spécial de la reine de l’Éthiopie. Il était venu à Jérusalem pour 
adorer Dieu. Cela signifie qu’il craignait Dieu. Il était un Gentil qui avait appris 
à propos du vrai Dieu et qui a cru en lui. Peut-être qu’il était présent le jour 
de la Pentecôte à Jérusalem et qu’il faisait partie de ceux qui s’étaient 
convertis au « Judaïsme » ? (Actes 2, 11). En tant que Gentil (et eunuque, 
Deutéronome 23, 1), il ne pouvait pas participer pleinement à l’adoration.  
  
Mais cet homme était important aux yeux de Dieu. Jésus était mort pour lui. 
C’est pourquoi Dieu a envoyé Philippe pour témoigner de Jésus à celui-ci. 
L’homme éthiopien retournait chez lui dans un chariot pendant qu’il lisait le 
livre d’Ésaïe. C’est alors que l’Esprit de Dieu lui a dit d’aller vers le chariot 
dans lequel se trouvait l’Éthiopien. 
  
En premier lieu, Philippe a écouté l’Éthiopien, ce qui est bien pour une personne 
qui désire témoigner ! Puis, Philippe lui a demandé s’il comprenait ce qu’il lisait 
(8, 30). L’Éthiopien a invité Philippe à venir s’asseoir avec lui dans le chariot et 
lui a demandé de lui expliquer ce que signifiaient les versets 7 et 8, au 
chapitre 53 du livre d’Ésaïe, qui parlent de la prophétie du serviteur qui allait 
souffrir pour les péchés du monde. Philippe lui a donc parlé de Jésus qui est 
mort et est ressuscité pour les péchés de tous les êtres humains.  
  
Le Saint-Esprit a utilisé le témoignage de Philippe pour créer la foi dans le 
cœur de l’Éthiopien. Philippe lui a aussi sûrement parlé du baptême : que le 
baptême était un moyen pour Dieu de rassembler les gens au sein de sa 
famille, peu importe leur provenance. L’Éthiopien a demandé à Philippe de le 
baptiser afin qu’il devienne un disciple de Jésus (Matthieu 28, 19) et un enfant 



de Dieu. Nous ne savons pas s’ils étaient près d’un point d’eau ou d’une rivière, 
mais il est dit que les deux hommes se sont rendus près d’une source d’eau. 
Peut-être que l’Éthiopien a été baptisé par immersion ou par aspersion, nous ne 
le savons pas et cela n’a aucune importance. La façon d’utiliser l’eau lors du 
baptême n’est pas importante. 
  
Après sa rencontre avec l’Éthiopien, l’Esprit du Seigneur a emmené Philippe 
pour qu’il continue ailleurs sa prédication et son enseignement. L’Éthiopien était 
heureux alors qu’il continuait sa route. Nous pouvons croire qu’il a partagé la 
Bonne Nouvelle du Salut en Jésus avec les gens de sa nation.    
    

RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   

Un homme venu de l’Éthiopie s’intéressait beaucoup aux Écritures, mais il 
n’arrivait pas à comprendre ce qu’il lisait. Heureusement, il a rencontré le 
disciple de Dieu, Philippe, qui a pu lui expliquer le sens des Écritures.  

  
Philippe annonçait l’évangile de Jésus avec confiance. Partout où il allait, il 
prêchait avec assurance, Dieu l’a ainsi utilisé pour répandre le message à 
beaucoup de personnes, et beaucoup de ces personnes se sont converties et 
ont cru en Jésus. 

Parmi ceux que Philippe a rencontrés, il y avait un homme d’Éthiopie qui a 
demandé de l’aide, car il ne comprenait pas ce qu’il lisait dans les Écritures. 
Heureusement, il a pu obtenir de l’aide. Il a aussi demandé à Philippe de le 
baptiser, car il voulait être un disciple de Jésus. 



Nous pouvons être pleins d’assurance lorsque nous prions Dieu ou lorsque nous 
voulons venir en aide à d’autres personnes. Nous pouvons nous aussi rencontrer 
des gens comme cet Éthiopien.  

L’histoire pour aujourd’hui se trouve dans Actes 8, 26-40. Un ange demande à 
Philippe de prendre une route déserte, et Philippe se met en marche sans en 
connaître la raison. 

Pendant ce temps, Alimayu, un eunuque éthiopien, rentre de Jérusalem. Il lit 
sur un parchemin les prophéties d’Ésaïe 53 concernant Jésus. Il rencontre 
alors Philippe, qui lui demande ce qu’il est en train de lire et s’il le comprend. 
Alimayu avoue qu’il ne comprend rien et demande à Philippe de venir avec lui 
pour qu’il lui explique. 

Philippe s’installe dans le chariot et commence à annoncer Jésus, en 
commençant par le passage qu’Alimayu était en train de lire. Alimayu est 
enthousiasmé par l’évangile et désire se faire baptiser immédiatement. Dès 
qu’ils trouvent un point d’eau, Philippe le baptise. Et au moment où ils 
ressortent de l’eau, Philippe est enlevé par l’Esprit et emporté en un autre lieu 
où il continue à annoncer l’évangile à tous ceux qui veulent l’écouter. 

 

   VERSET BIBLIQUE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++   

Il n'y a aucune différence, en effet, entre le Juif et le Grec, 
puisqu'ils ont tous un même Seigneur, qui est riche pour tous ceux 
qui l'invoquent. (Romains 10, 12) 

  



Les ancêtres des Juifs remontent à Abraham et Isaac – tout comme Philippe 
dans cette histoire. Le terme « gentil » désigne quiconque n’est pas juif – 
comme l’Éthiopien et la plupart d’entre nous. Dans ce verset, Dieu nous dit qu’il 
aime tout le monde de la même manière. 

 

 

CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 

Le Saint-Esprit m’a appelé à travers l’Évangile 

   

JE CROIS QUE JE NE PUIS, par ma raison et mes propres 
forces, croire en Jésus-Christ, mon Seigneur, ni aller à lui. 
MAIS c'est le Saint-Esprit qui m'a appelé par l'Évangile, éclairé 
de ses dons, sanctifié et maintenu dans la vraie foi… 

  

   

L’Évangile est la Bonne Nouvelle du Salut en Jésus. Il témoigne de l’amour de 
Dieu pour les êtres humains. Dans l’histoire pour aujourd’hui, Philippe témoigne 
de l’œuvre salvifique de Jésus à l’Éthiopien. Ainsi, le Saint-Esprit a appelé 
l’Éthiopien à la foi en Jésus et à être baptisé en son nom. Le Saint-Esprit 
appelle tous les êtres humains à croire en Jésus et à être baptisés en son 
nom. 

 



  COLORIAGE/JEU/BRICOLAGE:  
 

Viens et vois Jésus...    

SIXIÈME DIMANCHE DE PÂQUES       

Dorcas   

Actes 9, 36-43   

 
 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à apprendre au sujet de l’histoire de 
Dorcas. 

(2) Amener les enfants à être conscients que l’amour de Jésus peut 
être manifesté par leur appartenance à la famille de Dieu, les 
membres de l’Église. 



(3)  Amener les enfants à être reconnaissants pour l’amour de 
Jésus envers eux et de témoigner de cet amour à ceux qui les 
entourent, au sein de l’Église ou dans leur communauté 
respective. 
 

NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 

  L’église établie à Jérusalem lors de la Pentecôte était une communauté 
aimante. Tous les croyants qui s’y trouvaient s’entraidaient et partageaient ce 
qu’ils avaient les uns avec les autres. Ils vendaient ce qu’ils possédaient pour 
venir en aide à ceux qui étaient dans le besoin (Actes 2, 44-45). Personne ne 
manquait de quoi que ce soit dans cette communauté. Ceux qui possédaient des 
terres ou des maisons les vendaient selon les besoins de la communauté (Actes 
4, 34-35). Tous les croyants de l’endroit étaient d’un même cœur et d’un 
même esprit. Barnabas, qui plus tard allait devenir un grand missionnaire, et 
dont il est question dans Actes 11, verset 22, partageait tout ce qu’il 
possédait (4, 36-37). 

  

Cela ne veut pas dire que l’Église primitive était parfaite. L’histoire de la 
déception d’Ananias et de Saphira le démontre bien (Actes 5, 1-10). Il y avait 
aussi une dispute à propos de la distribution quotidienne de la nourriture. Cette 
dispute a pris fin lorsque les apôtres ont nommé six diacres responsables de la 
distribution. La nomination des six diacres montre bien l’importance de bien 
partager les bénédictions matérielles au sein d’une communauté chrétienne.  

  
L’histoire de Dorcas (ou Tabitha) (Actes 9, 36-43) montre bien la relation aimante qui 
pouvait être manifeste parmi les premiers chrétiens. Dorcas vivait à Joppé, une ville 
sur la côte sud-ouest de la Palestine. Elle est la seule femme du Nouveau Testament 



à être appelée une « disciple » (v 36). Il y avait une communauté chrétienne à 
Joppé. Probablement que cette communauté a pris forme avec l’arrivée de chrétiens 
qui avaient fui Jérusalem au moment de la persécution. Dorcas jouissait d’une bonne 
réputation au sein de la communauté chrétienne de Joppé en raison de son amour et 
de sa gentillesse, surtout envers les pauvres. Elle avait l’habitude de confectionner 
des vêtements pour les veuves. Elle est un bon exemple d’une personne qui utilise les 
talents que Dieu lui a donnés pour le service à autrui.  
  
La communauté des croyants a été grandement attristée par la mort de Dorcas. Ils 
ont donc demandé à Pierre, qui visitait des croyants dans la ville de Lydda, à environ 
18 kilomètres de Joppé, de venir les visiter. Il ne fait aucun doute que les croyants 
de Joppé avaient entendu parler des miracles que faisait Pierre, dont la guérison d’un 
homme paralytique à Lydda. Nous ne savons pas s’ils espéraient que Pierre 
accomplirait un miracle pour eux. Mais, il est plus probable qu’ils cherchaient à être 
réconfortés par lui, tout comme nous faisons appel aux pasteurs de nos églises afin 
d’être réconfortés.  
  
Voyez comment les actions de Pierre ressemblent à celles de Jésus lorsqu’il a 
ressuscité la fille de Jaïrus (Marc 5, 37-43). Il n’y avait rien de sensationnel à 
propos de ce miracle. Pierre s’est agenouillé et a prié. Tout était dans les mains de 
Dieu. Dieu allait décider si la vie de Dorcas allait être restaurée. Imaginez la joie 
des gens lorsqu’ils ont vu Dorcas vivante à nouveau. Ce miracle a eu un grand effet 
dans la communauté, plusieurs personnes sont devenues chrétiennes.  
  
Dans la grande famille de Dieu, l’Église, nous partageons nos joies et nos peines. Nous 
nous aidons les uns les autres. Nous réconfortons ceux qui sont éprouvés. Nous 
partageons la Bonne Nouvelle de la victoire de Jésus sur le péché et la mort avec 
ceux qui nous entourent. Nous sommes heureux de partager notre joie de faire partie 
de la grande famille de Dieu, appelés à vivre pour l’éternité au paradis.  

 

 

 

 



RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   

Dorcas 

  

Les membres de la famille de Dieu, les chrétiens, sont appelés à se soucier 
des gens qui les entourent. Dieu leur a donné le Saint-Esprit afin de les aider 
à prendre soin des autres - non seulement de leurs amis.  

  

Le livre des Actes nous enseigne comment les premiers chrétiens ont pris soin 
les uns des autres au sein de leurs communautés.  

Dorcas était chrétienne. Elle vivait dans une ville appelée Joppé. Elle faisait 
partie de la communauté chrétienne de Joppé. Dorcas faisait toujours le bien 
autour d’elle. Elle partageait tout ce qu’elle avait avec les pauvres, sans rien 
attendre en retour. Dorcas était très douée pour la couture. Elle 
confectionnait des vêtements pour les pauvres et les veuves. (À cette époque, 
le gouvernement ne pourvoyait pas pour les pauvres, les veuves et les orphelins 
ou pour ceux qui n’arrivaient pas à trouver du travail.) Les gens sans famille et 
sans ami arrivaient difficilement à survivre. 

  

Puis, Dorcas est devenue très malade et elle est décédée. Ses amis ont 
préparé son corps pour les funérailles. Tous ceux qui avaient connu Dorcas 
étaient attristés par sa mort.  

  



Les chrétiens avaient entendu dire que Pierre était à Lydda. Ils ont donc 
décidé de lui demander de venir à Joppé afin d’aider avec les funérailles de 
Dorcas et de réconforter ceux qui pleuraient sa mort. Grâce à la victoire de 
Jésus sur la mort, Pierre pouvait partager son espoir de la vie après la mort 
avec les croyants de Joppé.  

  
Pierre est venu à Joppé et est allé dans la chambre où se trouvait le corps de 
Dorcas. Pierre a demandé à tous ceux qui se trouvaient dans la chambre de 
sortir. Il s’est agenouillé et s’est mis à prier. Il s’est retourné vers le corps 
sans vie de Dorcas et lui a dit : « Dorcas, lève-toi ». Elle a ouvert les yeux 
et s’est assise. Lorsque tous ceux qui étaient endeuillés ont vu Dorcas vivante 
à nouveau, ils étaient étonnés. Lorsque la nouvelle de ce miracle s’est 
répandue, plusieurs personnes ont cru en Jésus. 
 

  

  VERSET BIBLIQUE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++   

Bien-aimés, si Dieu nous a ainsi aimés, nous devons aussi 
nous aimer les uns les autres. 1 Jean 4, 11 

  
Le verset biblique pour aujourd’hui commence avec l’expression « Bien-aimés ». 
Voilà comment Jean s’adresse à nous. Nous sommes ses amis à qui il confirme 
l’amour de Dieu. Mais en retour, il nous demande aussi de nous aimer les uns 
les autres. 

 



CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 

Le Saint-Esprit garde l’Église chrétienne unie 

  

Je crois que … le Saint-Esprit qui m'a appelé par l'Évangile, éclairé de 
ses dons, sanctifié et maintenu dans la vraie foi; c'est lui qui assemble toute 
l'Église chrétienne sur la terre, qui l’éclaire, la sanctifie et la maintient, en 
Jésus-Christ, dans l'unité de la vraie foi… 

  

Puisque les chrétiens sont unis avec le Christ, ils manifestent les uns envers les 
autres l’amour que Jésus leur manifeste. 

   

 

  COLORIAGE/JEU/BRICOLAGE:  

 



Viens et vois Jésus...    

SEPTIÈME DIMANCHE DE PÂQUES    

Jésus prie pour ses disciples   

Jean 17, 6-26   

 
 

OBJECTIFS:   

+++++++++++++++++++ 

(1) Amener les enfants à voir que Jésus prie pour ses 
disciples.   

(2) Amener les enfants à voir Jésus comme leur Sauveur qui 
intercède pour eux. 

(3) Amener les enfants à vivre dans la joie et l’espérance 
puisque Jésus est leur Sauveur et Seigneur qui leur 
prépare une place dans son royaume céleste. 

 



NOTES (pour la préparation de la leçon):   

++++++++++++++++++++++++++++++++++++++++ 
Une semaine avant sa mort, Jésus a dit à ses disciples qu’il allait rejoindre son Père. 
Le temps était venu pour lui de donner sa vie pour les péchés du monde. Mais, il 
ressusciterait de la mort et irait rejoindre son Père dans les lieux célestes afin de 
régner avec lui. Jésus a fait à ses disciples une merveilleuse promesse : « Il y a 
plusieurs demeures dans la maison de mon Père. Si cela n'était pas, je vous 
l'aurais dit. Je vais vous préparer une place.  Et, lorsque je m'en serai allé, 
et que je vous aurai préparé une place, je reviendrai, et je vous prendrai avec 
moi, afin que là où je suis vous y soyez aussi » (Jean 14, 2-3). 
  
LA PRIÈRE DE JÉSUS 
  
La majeure partie des paroles d’adieu de Jésus à ses disciples est appelée « 
La Prière sacerdotale » (Jean 17). Tout comme dans l’Ancien Testament le 
grand sacrificateur intercédait (priait) pour le peuple, Jésus intercède 
maintenant pour ses disciples avant d’aller à la croix pour s’offrir comme 
sacrifice parfait pour les péchés du monde.  
  
Dans un premier temps, Jésus prie pour lui-même (17, 1-5), pour que le père 
le glorifie à travers ses souffrances et sa mort. Mais, la plus grande partie de 
sa prière était pour ses disciples, les hommes que le Père lui avait donnés (v 
6). Ils étaient des hommes simples et humbles. Ils n’étaient pas spécialement 
qualifiés. Ils avaient de nombreuses lacunes. Mais, ils avaient entendu la 
Parole et avaient cru en elle. Maintenant, Jésus allait les quitter afin de 
rejoindre le Père (ascension). Les disciples devaient demeurer dans un monde 
hostile à leur Seigneur. Ces hommes étaient précieux aux yeux de Jésus. Il a 
donc demandé au Père : 
  

• De protéger ses disciples du monde hostile dans lequel ils se trouvaient 
(v 11) 



• De les préserver du mal (v 15) 
• De les sanctifier - de les garder séparés du monde en tant que 

membre de ton peuple (v 17) 
• De faire en sorte qu’ils soient un comme nous sommes un (vv 21, 23)  
• De permettre qu’ils soient avec moi dans la gloire que tu m’as donnée (v 

24). 
  

Cette prière pour les disciples est aussi pour nous qui croyons en Jésus. 
  
Est-ce que cette prière de Jésus a été exaucée ? Est-ce que tous ceux qui 
croient en Jésus (les chrétiens) vivent dans l’unité ? Bien qu’en apparence il 
semble y avoir de la discorde parmi ceux qui professent la foi chrétienne – 
l’Église de Jésus-Christ – composée de tous les croyants – ne forme qu’un seul 
corps. L’œuvre du Saint-Esprit est une réponse à la prière de Jésus :  
  
… c'est lui qui assemble toute l'Église chrétienne sur la terre, qui l’éclaire, la 
sanctifie et la maintient, en Jésus-Christ, dans l'unité de la vraie foi… au 
dernier jour, me ressuscitera, moi et tous les morts, et me donnera, comme à 
tous les croyants, la vie éternelle en Jésus-Christ. (Petit Catéchisme de 
Luther, troisième article du Symbole des Apôtres) 
  
 

   

RACONTER UNE HISTOIRE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++++   

Jésus prie pour ses disciples 

  



La prière de Jésus pour ses disciples (Jean 17) indique clairement la façon 
dont il voulait qu’ils continuent son œuvre. Jésus leur avait enseigné comment 
ils devaient se comporter lorsqu’il serait retourné vers le Père. Dans un 
premier temps, Jésus a choisi les douze personnes qui allaient devenir ses 
disciples (Luc 6, 13-16). 

Jésus a passé trois ans avec eux afin de leur enseigner ce qu’ils devaient faire 
lorsqu’il ne serait plus avec eux : (1) Il leur a montré son amour pour eux; (2) 
il a vécu parmi eux; (3) il leur a expliqué comment ils devaient se comporter; 
(4) il leur a enseigné ce qu’ils devaient savoir et faire; (5) il leur a donné 
l’occasion de mettre en pratique tout ce qu’il leur avait appris; (6) il a prié 
pour eux. 

  

À la fin de son ministère sur la Terre, il a rassemblé une dernière fois ses 
disciples afin de compléter son enseignement (voir Jean 13,1a). Cette dernière 
rencontre était aussi l’occasion d’un dernier repas de la Pâque. Ce repas était 
composé d’agneau, de pain sans levain et d’herbes amères. 

  

Pendant le repas, Jésus a fait quelque chose d’inhabituel, il a lavé les pieds de 
ses disciples (Jean 13, 4-5). Puis Jésus leur a dit que l’un d’entre eux allait le 
trahir (Judas); (voir Jean 13, versets 21, 26 et 30); et qu’un autre allait le 
renier (Pierre); (voir Luc 22, 31-34). Puis, Jésus leur rappela ces choses 
importantes : Aimez-vous les uns les autres (Jean 13, 34); croyez en Dieu 
(Jean 14, 1); obéissez à mes commandements (Jean 14, 15); demeurez près 
de moi (Jean 15, 4); portez du fruit (Jean 15, 16); et soyez mes témoins 
(Jean 15, 27). 

  

Jésus leur dit que le monde va les haïr (Jean 15, 18). Mais, il leur promet son 
soutien, même lorsqu’il sera parti et qu’ils ne pourront plus le voir (Jean 14, 
14). Il leur dit : « Demandez et vous recevrez. » Je vous donnerai ma paix 
(Jean 14,27). Le Consolateur (le Saint-Esprit) viendra et il vous conduira dans 
la vérité (Jean 16, 13). 



  

Sachant qu’il allait retourner vers son Père dans les cieux, il leur dit qu’il allait 
les accueillir lorsque leur temps sur Terre sera terminé.  

  

Après son dernier repas, Jésus les a quittés. Il est mort, il est ressuscité et 
les a visités une dernière fois. Il est ensuite monté au ciel. De là, il prie pour 
tous les croyants.  

  

 
 

  

  VERSET BIBLIQUE:   

+++++++++++++++++++++++++++++++  

Christ est mort; bien plus, il est ressuscité, il est à la droite de 
Dieu, et il intercède pour nous !  Romains 8, 34 

  
Le verset pour aujourd’hui nous parle du Christ. Il nous dit où il se trouve (à la 
droite de Dieu et ce qu’il y fait (il intercède pour nous).  
  
Jésus voit nos problèmes et nos souffrances et il en parle avec le Père.   
  



CE QUE NOUS CROYONS:   

+++++++++++++++++++++++++++++++ 

  Je crois au Saint-Esprit 

  

JE CROIS … 

Que le Saint-Esprit qui m'a appelé par l'Évangile, éclairé de ses dons, 
sanctifié et maintenu dans la vraie foi; c'est lui qui assemble toute l'Église 
chrétienne sur la terre, qui `éclaire, la sanctifie et la maintient, en Jésus-
Christ, dans l'unité de la vraie foi… 

  

Jésus a promis à ses disciples que lorsqu’il sera parti, il leur enverrait le 
Saint-Esprit. Le Saint-Esprit demeurera avec eux et il les aidera. Le Saint-
Esprit gardera les croyants dans l’unité de la foi et il les aidera à proclamer la 
Bonne Nouvelle afin que d’autres viennent à la foi en Jésus-Christ. 
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